
ля

Conservatoire du littoral

EVALUATION DU PLAN DE GESTION

1997-2001

POLDERS DE EREVAN DS (MANCHE)

.•НСЬМ.Ь ut L tAL
StINE NORMANDIL·



«■·

.Λ '
-»

SOMMAIRE

1I) INTRODUCTION

1Π) RAPPEL DES OBJECTIFS

2Ш) ΕΥΑΤυΑΉΟΝ DES OBJECTIFS PATRIMONIAUX

3Π1.1) EVALUATION DE L'OBJECTIF MTP 1

25Ш 7) ΕΥΑυυΑΉΟΝ DE L’OBJECTIF MTP 2

26ШЗ) EVALUATION DE L'OBJECTIF MTP 3

32IIL4) EVALU ΑΉΟΝ DE L'OBJECTIF MTP 4

35IV) EVALUATION DES ΟΡΕΚΛΉΟΝΒ

39V) CONCXUSIONS ET PERSPECTIVES



CONSERVATOIRE DE L*ESPACE LITTORAL ET DES RIVAGES LACUSTRES

EVALUATION DU PUN DE GESTION

1997-2001

POLDERS DE BRÉVANDS (MANCHE)

Jean-François ELDER
Conservateur de la réserve naturelle nationale du Domaine de Beauguillot

Décembre 2004

ASSOCIATION CLAUDB HEWER DE BOISLAh/IBERT 
RESERVE NATURELLE NATIONALE DU DOMAINE DE BEAUGUILLOT 

50480 SAINTE-MARIE-DU-MONT 
Tel./fax: 02-33-71-56-99



I

ÉVALUATION DU PLAN DE GESTION 1997-2001

n INTRODUCTION

• Place de l'évaluation du plan dans la gestion de la résenre

A l'issue de la période 1997-2001 qui a vu la mise en œuvre du premier plan de gestion, il est nécessaire 
de conduire une évaluation globale pour évaluer la gestion conduite sur 5 ans, en mesurant les résultats acquis 

estimant la pertinence et Ге££кжл1ё des moyens mis en œuvre par rapport aux objecUis et des ob]ectiiis 
entre eux. Mesurer l'évolution qualitative et quantitative du patrimoine naturel de la réserve et permettre, en 
tant que de besoin, de confirmer un certain nombre de voies de gestion, d'en infléchir ou d'en abandonner 
d'autres et d'en proposer de nouvelles. Cette étape est une nécessité pour établir une programmation 
d'opérations pour une nouvelle période de 5 années.

• Place de l'évaluation du plan de gestion dans le contexte régional et national

L'évaluation, réalisée par l'Association Clmide Hettier de Baislembert, a été conduite selon la même 
méthode que le plan de gestion de ia Réserve Naturelle Nationale du Domaine de BcauguilloL Ainsi, les 
obfertib patrimoniaux assignés aux polders de Brévands et ceux de la Réserve Naturelle pourront être 
harmonisés, dans le cadre du document d'objecüfe de la zone Natura 2000 '3aie des Veys / marais du CoterOin 
et du Bessin”.

et en

m RAPPEL DES OB№

L'OBJECTIF A LONG TERME

" Conserver l'origiiialité des habitats par la gestion agro-pastorale, le contrôle des 
d'ean et la restanxation des milieux, tout en maintenant ou confortant le rôle

luveaux
d'accoeil de l'avifaune migratrice et nicheuse ".

LES OBJECTIFS PATRIMONIAUX A MOYEN TERME

Ce sont les ot^tifs piiorïtaires pour le plan de gestion.
[MTP ; Моует Terme Patrimonial]

MTPl ; " Conforter le rôle fonctionnel de la réserve de chasse en tant que remise et gagnage pour les 
oiseaux migrateurs en escale et/ ou en hivernage ".

MTP2 : " Ccxiforter le rôle de la réserve de chasse en tant que zone de reproduction, notamment pour 
les Umicoles comme ; le vanneau huppé (Vanellus vamllus), l'avocette à nuque noire (Reeuwirostra 
aoosetta) et l'échasse blanche {Himantopus himantopus) ".

MTP3 : " Maintenir les habitab patrimoniaux et, si nécessaire, les restaurer, ou créer des habitate peu 
ou pas représentés ".

MTP4 : "Assurer l'inventaire et le suivi des élémenb patrimoniaux. Développer des programmes de 
recherche ou des suivis qui permettent d'évaluer certaines opérations de gestion conduites sur le site

[ΙΓ Evshuii<ndu pUodegtsliaa 1997.2001 despokkrsttc 1* Poule de Brévmds
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LES AUTRES OBJECTIFS

Ces objectifs ne doivent pas s'envisager s'ils sont de nature à porter atteinte aux objectifs

patrimoniaux.

MTC [Moyen Terme Communication! ; ’ Intégrer et valoriser la réserve au sein de son contexte 

socio-économique

MTA (Moyen Terme Administratif] ; ■ Développer et renforcer le rôle de la réserve en mabére 

d'accueil et d’éducation à l'environnement ".

MTG [Moyen Terme Gestion] : " Assurer l’administration et l'entretien courant de la réserve ".

MFR [Moyen terme Réglementation] : " Doter la réserve d'une réglementation conforme à 
objectifs patrimoniaux et veiller à son resp>ect ".

ses

Iffî ΕνΑΕυΑπΟΝ PATRIMONIALE

ШЛ) ÉVALUATION DES OBJECTIFS

Méthode d'évaluation adoptée

L'évaluation du plan de gestion s'opère ;

- objectif par objectif dans le domaine de la conservaticxi du patrimoiiw naturel ;
- par évaluation de l'objectif par rapport aux résultats obtenus sur le patrimoine naturel ; 

évaluation des résultats acquis selon des protocoles établis et déterminés dans le plan de gestion et
- parsusceptibles de traduire l’évolution du patrimoine naturel entre 1997 et 3XÏ1, parfois 2002 ;
- par l'évaluation de к pertinence des opérations.

Les critères d'évaluation

Les critères d'évaluation sont basés sur les résultats des suivis conduits au cours de la mise en œuvre du 
plan de gestion, et éventuellemeirt étendus à la période précédente pour une plus grande fiabilité de certaines 
tendances d'évolution. En général celle analyse prendra donc en considération la période de 1997 à 2001, 
parfois 2002 Les résulta acquis traduisent l’évolution au cours de cette période. L'iitterprétaüon est 
dépendante de l'objectif du suivi et de son protocole.

bvaiualion du pUn (k geaion 1997-2001 deg poMcnt de b Poù«e de BrevuKls
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OBJECTIF MTPl : " Conforter le rôle fonctionnel de la réserve en tant que remise et gagnage pour 
les oiseaux migrateurs en escale et/ ou σι hivernage".

Cet objectif ссяпроПе trois volets qui seront traités simultanément :
volet reiatii à la capatJtô d’accueil des polders en tant que remise pour 
volet qui concerne son rôle en tant que gagnage (zone d'aiimentabon) 
volet traduisant la valeur du site en tant qu'escale migratoire

CRITÈRE D'ÉVALUATION RETENU : Effectife recensés

OUTILS CHOKIS:
- Le dénombrement de la mi-janvier 
permettre les comparaisons <k toutes les échelles.
- Les dénombrements du réseau « remises diurnes » et leur comparaison [avec les eifecüEs recensés sur les sites 
voisins : Réserve Naturelle Nabortale du Domaine de BeauguiUot. réserve de Chasse et de Faune Sauvage des 
Bohons, Espace de Découverte des Ponts dOuve], pour exprimer rhivemage et approcher la capacité d'accueil.
- Les effectifs maximaux recensés ; pour exprimer le rôle forKtionnel du site (escale migratoire, refuge lors de 

vagues de froid) et approcher la captacité d'aocueiL

les oiseaux d'eau ;
un

- un
- un

de Wetlands International (ex-B.I.R-O.E.) : pour exprimer Thivemage et

QUALITÉS DES OUTILS :

Le dénombrement de la mi-janvier de Wetlands International (ex-B.LR-0£.)

INCONVENIENTSAVANTAGES
- Une partie des oiseaux peut-être momentanément 

lors du recensement (facteurs htmiains,
Ces raisons

absente
environnementaux, comportementaux), 
peuvent donc influer sur l'interprétation du rôle de 
l'espace luturel.
- De nombrei2x facteurs influent sur rhivemage des 

d'où une difiicuUé d'en dégager les effets

- Outil standardisé permettant les comparaisons 
entre les sites. les répons. les pays et les uns par 

rapport aux autres.
- Plusieurs années de références (à partir de 1982 
pour les limicoles et 1ЭД6 pour les anatidés).
- Couverture spatiale importante Réserve 
naturelle, département région, pays et niveau 
intematioital.

oiseaux
uniquement liés à la gestion du site.
• Ne reflète pas la réelle capacité d'accueil du site.
- Ne fournit qu'une image figée de la répiaitibon et des 
effectifs des espèces.

Les effectif maximaux recensés

INCONVÉNIENTSAVANTAGES

Pas de recul suffisant pour pouvoir correctement 
interpréter les résultats acquis.

Meilleure traduction de la capacité d'accueil du 
site et de son rôle fonctionnel.

bivahuUua *» ptonde gestioo Ι997·200» despoHac<teU Poute de acvwbГ
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METHODE

- La condibon d’une bonne fiabilité réside en une parfaite connaissance de la réserve et de son
utilisation par les oiseaux.

- Dénombrement annuel réalisé à la mi-janvier, de toutes les espèces d'oiseaux d'eau, avec des 
moyens opbques appropriés (lunette ·► objectift 40 X et 20 X grand angle).

- Recueil et traitement de tous les résultats obtenu.s et comparables (méthode identique,
couverture spabale similaire...).

• Calcul de la tendance d'évolution par la méthode des moindres carrés pour obtenir l'équation 
de la droite ou de la court» de tendance appropriée (EVOLUTION).

- Calcul du coefficient de corrélation pour châtaine des comparaisons (espèces, sites)
(CORRELATION).

- Calcul de l'importance relabve de la réserve dans son contexte biogéographiquo
(CONTRIBUTION).

- L'analyse porte sur 5 espèces cumulées et spéinfiquement : le Canard Colvert (Anus 
platyrrhynchos), le Canard Siffleur (Anas penelcpe), la Sarcelle d'Hiver (Anas aecca), le Canard Souchet (Anas 
clypeata), le Canard Filet (Anos acuta). Des éléments relatifs à d'autres espèces seront apportés pour compléter 
l'anal vse.

N.B. : - Les effectifs départementaux ne comprennent pas les recensements réalisés en baie du Mont Saint- 
Michel (qui sont inclus en Dle-et-Vilaine).

- Les effectifs « .N'onnandie » comprennent la Haute et la Basse-Normandie.
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KI SULTATS ET ΙΝΤΈΚΡΚέΤΑΉΟΝ DES RÉSULTATS POUR LES ANATIDÉS

TOUTES ESPECES

• Résultats

SOO 1

450
♦♦

♦
400

350
♦

300

250

♦200 ♦
♦y » -9,967s + 20083 

= 0,0514
ISO

♦
100

50
♦

±^------0.0 T

200420021996 1998 20001990 1992 1994

l igure 1 : Evolution des effectife d'oiseaux d’eau sur tes polden de Bttvands cotte 1990 et 2003.

Toutu especes

HZ t6cart-Type
I___I tÊrreur-Type

O MoyenneOCTOeRE
МСЛГЕМВНЕ JANVIER MARS

l'igure Z : PlMnologie des itatioruiemenra des oiseaux d'eau sur les polders de Brévanda.

Evalmtion du plendegeUion 1997-2001 de» potdas de le Poinle de BrcvMds
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Ес-Туре
29,14094
52.01949
43,15914
90,08644
55,40332
29,81592
34^9537

MaximumMinimumMoyenneN Actife
941045,2OCTOBRE

NOVEMBRE
DECEMBRE
JANVIER
FEVRIER
MARS
AVRIL

9
150044,59
129062,610
2561184,710
179347,49
89333,110
104424,38

(N actifs représente le nombre de données comparatJes eij^oitees)

TENDANCES lyEVOUmON
RESULTANTE4el99?à20Q34el991il996de 199112003

NSNSNSNSFRANCE

71NS +NSNORMANDIE

71+{+)MANCHE +

y = 386Д1 X - 767860 
R* = 0.6202

y = 326,46 X - 648583 
R» = 0316

y = 362.97 X-721376 
R> - 0,8457 71RNNDB

+++
y = - 31357 X + 62852 

R» = 0Д188
y = 55,171 X -109756 

R» =03668 
+ NS

y - . 9,967 X + 20083 
R* =0.0514 SIBREVANDS

NS-NS- NS

Ugende:
RNNDB - Réerve NatuicUe Nationak· du Dcxnaine de BeauguiUot. 

+ positive ; - : négative ; N5 : non significative ; évolution ; il tendance ei diminution ; Я Tendance ai augmentation■ MAS
Figure 3 : Tendances d’évoiuboo des cflfccüE d’cùseeix d'eau recensés sur les polders de Btévaods, 1a Réserve Naturelle 

Nabonale du D«name de Beai^uillot, dans la Manche, en Noimarxlie et en France.__________________________

CORRELATIONS (1991 -2003)
RNNDB50NF

XXXNSN

X +
XXt - 0,838 

P < 0,05
50

++
Xr = 0,777 

P < 0,05
t = 0,719 
P < 0,05

NSRNNDB

r = - 0,05 
P < 0,05

XXXBrévands

* pondre i - : uqyme ; NS : non apuficadic ; - uni évoluCxni ;P = Ponce; N = Nocrasndje; SO - Manche ;

F^utc 4 : Corrélations comparées des cÉfectifs d’oiseaix d’eau rcccosés sur les polders de Btévtnds avec celles des effcclife 

départementaux, i^ooaiix et nationaux. ________________________ ____________________________________________________

Г Vv.i..uion (tiptan de BCStion 1997-2001 des роИсп delà Poiite de Brévmds
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CONTEIBUnON (qqnünée en рошсспцкст)
lUsulunie
CEL/BDV

1997 4 2003199141996
CEL/BDVRNB/5050/NN/FCEL/BDVRNB/5050/NN/F

2,96144,72.77,959.145,3ЗД
F = Ftwr, N = Notmjadir, 50 = МшсЬе; RNB = Résctre Nmcdle de Beei^uSot, CEL : poldei de ВеётакЬ, BDV baie d» Veys

significatÎTe ; = evobilKxi ; teodaoce en daanuâoa ; ^ Teodmce en augmeniatiot) ;

Rguie 5 ; Conaibunons comparées «fcs e^ctifs d’oiseaux d’eau recensés sur la Réserve Naturelle aux clfe:tifs départcmentæjx, 

régionaux et nariortaux.

+ posilire ; - : oégaàve ; NS : qoq

• Interorétatioti

La qua^i absence de suivi régulier des e№ctib ne fadiite pas l'analyse et l'interprétation des résultats. Les seules 
données dont nous avons disposé pour tenter de mieux cerner la capacité d'accueil du site, sont issues des 
dénombrements réalisés par le persotmel de la Réserve Naturelle Natioiuile du Domaine de BeauguiUot.

rôle important dans le stationnement desGlobalement, la réserve des polders de Brévands ne joue pas un 
anabdés en Baie des Veys. Sa contribution aux efiectiis de la Baie des Veys a môme significativement baissé, 
passant de 7,9 % avant l'élaboration du plan de gestion, à Z9 % après sa mise en œuvre.
Les efiectiis recensés sur le site restent toujours très faibles et semblent même plus faibles après, qu'avant le 
plan de gesbon 1 Os ne sorU pas corrélés aux fluctuations (tertdances d'évolubon comparées) rK4ées sur d'autres
sites et à aucun niveau que ce soit 
Les mouvemerte de passées crépusculaires des oiseaux se rendant de la Réserve Naturelle Nabonale de 
Beauguillot à la réserve des polders de Brévands, notés lors de l'étude spabo-temporelle de la zone par les 
anabdés (SCHRICKE & aL. 2001), n'ont plus été remarqués depuis. Le rôle de gagnage nocturne semble s'être 
également amoindri. Une étude complémentaire permetticiit de le vérifler.

Ainsi, il semble bien que ce soit vers la capacité d'acc-ueil du site que doit être portée toute l'attenbon et 

notamment vers :
Ia gesbon agro-pastorale ; 
la gesbon hydraulique ;
la surveillance du site, notamment vis-à-vis des dérangements.

Les autres éléments analysés permettront probablement d'identifier un ou plusieurs facteurs limitant cette 
capacité d'accueU.

Г bvaluxaon du pUn de g=s>Kia IW7-jWI de puMtfS de h Poénlc de Ijttviads
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ANAl.VSL· SPHCIFÎOl-E : SARCtiLLË D'HIVER Ыядг

• Résultats

350 T

♦♦300

250
SiUtCELLE D'HIVER

200
♦

f = -83989X -f 17260 
> 0,0926

150 \

♦
100 ♦

50
♦

♦------^0 T

1990 1992 1994 1996 1998 2000 2002 2004

l-igute 6 : Evolution des effectife de la sarcelle d’hivtf {Ahos mccà\ sur les polders de Brévsnds de 1990 à 2003.

Sare·!· 47uv*r

tEcan-Typ·
*Erraur-Typ·
Moyann·

Figure 7 : Phénotogie des stanonnemenn de la sarcelle dliivcf {Axas cnaa) sur les polders de Btévands

[ Evalutlion du plan de geiliun 1997-2001 des polders de la Painle de Brévande
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Ес-Туре

21,73579
28^0487
3632989
50.8489(J
2337140
27,98412
6,43774

MaximumMinimumN Actifs Moyenne
552243OCTOBRE

NOVEMBRE
DECEMBRE
JANVIER
FEVRIER
MARS
AVRIL

9
7302139
113042.19
155044,19
6025,8 09
7520,8 09
160339

(N actifs représente le nombre de dc»inées comparables expioirées)

TENDANCES lyEVOUmON
RESULTANTEdel997 A 2003del99U19Kdel991i2003

NSNSNSNSFRANCE

71NS +NSNORMANDIE

7t++MANCHE

y = 352,68 X - 702926 
R» = 0,6677

y = 133,4 ж - 264853 
R* = 0,1849

y = 222,99 X - 
443513 

R* = 0,7071
71RNNDB

NS +

y = 7,6429 X + 15252 
R> = 03014

y = 38.8571-77311 
R» = 03844

y =. 83989 X + 
17260 

R* = 0,0926

NSBREVANDS
NSNS

NS
Lègertck .
RNNDB = Rêsem HâQifvlk Nftbonak du Docxkune de BemyjiUoL 

> ptHiOw ; ; ; NS : non $igrù6caOve ; “ StAS êvoiatx>n ; ^ trodsncc en deniAUbon ; ^ Tendance en ai^^mentahoa

{■'igute 8 : Tendances d’évoluüon des cffectife de la sarcelle d’hiver {Anai ertaà) recensés sur les pdders de Biêvands. la Réserve 
NatureUe Nationale du Doinaine de BeauguiBot, dans la Manche, en Normandie et en France.

CORRELATIONS q»l -290Э)
RNNDB50NF

XX XNSN

+
XXr = 0,88

p<ops
X50

++
Xr = 0,94 

P < 0,05
NS г =0.84 

P < 0,05
RNNDB

NS
t = 038 
P < 0,05

XXXBtévands

+ posibee ; · : oê^&ve ; NS : non iigniBcittw ; - sans ееЫийоп ;P = Pmee; N “ Nofmandir» SO - Maoche ,

Figure 9 : Conéladons comparées des efectife de la sarcelle d’hiver {A/ias enaà) recensés sur les polders de Biésrands avec ceux : 
de la réserve naturelle du Domaine de Beauguillot, des eSêctife départementaux, régonaux et nationaux- 

Г Kvalutiaa <ài pian de gestMO 1997-3001 dcipokters de U PoinU de Brévands
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CONTRIBUTION (exprimée en powceaiage»)
Risukanic
CEL/BDV

1997 è 20031991 à 1996
CEL/BDVRNB/5050/NCEL/BDV N/FRNB/5050/NN/F

Ml il58.6 803IMS68Д64,93

F = Fmce; N = Noanatdie; SO = RNB = Nanaefie de Beai^iuDot, CEL : poMei de Btéractds ; BDV baie des Vejn

+ positive . ■ : oegadve ; NS : ocn significative ; = sans évolulioa ; il tendice en dàninutioa ; ^ Tendaoce en jugmenlaooo ;

Figure 10 ; Coothbubons des effisitife de U sarcelle d’hiver {Amis ιηαιή recensés sur les рЫОеп de Brévands aui effectrfc 
départemeotaux. tégioimut et aadonaux- ___________________________

• Interpi^tation

La courbe des efiechis hivernants de la sarcelle d'hiver semble marquer une diminution, non si^iiticative, alors 
que la tendance d'évolution au niveau régional, départemental et de la Réserve Naturelle Nationale de 
Bcauguillot, assez fortement inter<orrélée, est à raugmentaüon. Cette tendance n'est doitc pas ressentie su les 
polders de Brévands, où, une fois encore, les effectifs en présence sont faibles au regard des eff».ti£s totaux 
ti^uentant la zone.

La contribution du site aux effectifs de la Baie des Veys s'est effondrée entre la période antérieure au plan de 
gestion et la période marquant la fin de sa mise en œuvre. Dans le même temps, celle de la Réserve Naturelle 
s'est significativement accrue.

Cette chute corrobore l'observation de la dégradation de la capacité d'acxueil des polders de Brévands en tant 
que gagnage nocturne pour les analidés, et notamment pour la sarcelle d'hiver. Dans ce cas, il semblerait que la 
gestion hydraulique soit un facteur limitant essentiel

La gestion hydraulique hydraulique actuelle, contrariée par des interventions extérieures non désirées dans un 
contexte de contentieux permanent avec les personnes responsables pourtant identifiées, visant à l'évacuation 
de l'eau, et l'absence d'entrée d'eau marine, sont des facteiirs réduisant la diversité et la richesse des milieux 
susceptibles d'accueillir cette espèce (et les autres !). La mosaïque de milieux préalablement notée lors de la 
première expertise botanique ne se retrouve pas dans la seconde. Or, pour compléter son bol alimentaire, la 
sarcelle d'hiver, canard essentiellement granivore, exige une graixle diversité de milieux.

EvaliuQun (kl plan de gestioa 1997-2001 des polders de b PoirMe de Brévands
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SPBCIHOUL. I ,Λ.ΝΛΗΡ Stfn fil ÎR HimfimÊàifiù

• Résultats

300 л

CANARD SIFFLEUR ♦
250

200

у = l,1429x - 2226,1 
r’ = 0,0036150

♦

100
♦♦♦

♦
so

♦
♦

4-♦0
20042000 20021996 199S1990 1992 1994

t-iguie 11 : ËTolulion dci ef^bfe du cansfd siiütut{AtuspeMtkpé) sut les роМеп de Brévands de 1990 s ^Xi3.

Canard «Uleur

100

eo

60

40

20

0

•20
lEcert-Typa
±£rraur-Tvpe

Moyetvta
-40 □0ECEM6RE FEVRIER AVRILOCTOBRE

a(NOVEMBRE JANVIER MARS

Figure 12 : Phënolo^ des stadonnements ducaasfd â£Beuf (Aeaspnti^) sur les polders de Btéyands.

Ev&luUiondu plan d« gestion 1997-2001 des polders de la Pointe de Brtvands
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Ес-Туре
6,ЗСШ5
16.2Î867
15,67461
45,06095
41,13161
,31623
2,82643

MaximumN Actifs Moyenne Minimxun
гг 0 19OCTOBRE

NOVEMBRE
DECEMBRE
JANVIER
FEVRIER
MARS
AVRIL

9
0 495,79
0 488,79
0 12010 33,4
0 11016,87
00,1 110
0 88 1,

(N actifs représente le nombre de données comparables exploitées)

TENDANCES D’EVOLUTION
RESULTANTEde 1991 i 1996 del997 à2003de 1991 à 2003

FRANCE NS NS NS NS

NSNORMANDIE NS NS NS

NSMANCHE NS NS+

7 = 120.03 X - 238585 
R* = 0,7187

7 = 55,7861-110251 
R» = 0Д)86

7 = 92,637χ· 
183967 

R* = 0,7639

+
RNNDB

NSNS+
+

7 = 6,7143 X -13347 
R‘ = 0.0935

y = - 22^393 X + 
44858 

R» = 0.2608

y = 1,1429 X- 
2226.1 

R- = 0,0036
BREVANDS

NSNS
NS NS

Légoide ;
RNNDB ■ Réserve Naturelle Nationale du Domaine de Beauguillot.

* positive ; - : négabve ; NS : non si^xificative ; ■ saixs évcdulion ; si tendance en diminution ; Я Tendance en augmentation

Figure 13 : Tendances d'évolutioD des eHêctiis du canard siffleur {Axasptnelept) recensés sur ks polders de Biévands, la Réserre 
Naturelle Nationale du Dotnaine de Beauguiflot, dans la Manche, en Normandie et en France.

CORRELATIONS (1991 -20(0)
RNNDBF N 50

+ +
N г =0,80 

P < 0,05
X X r = 0,56 

P < 0,05

+
X50 X I = 0,91 

P < 0,05
X

+
XRNNDB X r =0,81

P < 0,05
t = 0,93 
P < 0,05

NS
X X f = 0,38 

P < 0,05
Biérands X

F a Fnnce; N = Notmindie; 50 - Manche ; ·» positive ; - : négebve ; NS : non ngnifiraave ; = sans évolution ;

Figure 14 : Cocrélabons comparées des eEfectfe du canard siffleur {Аяш pendipe) recensés sur ks polders de Btévands avec 
ceux : de la réserve natuieUe du Domaine de Beauguillot, des eSectib départetnentaux, régionaux et nationaux·

Evaliutioa du pisn de gestk» 1997*2001 des polders de la Poiiae de Brévands
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CONTRIBUTION (ctprimée en pouicemages)
Résultante
CEL/BDV

1997 4 20031991 41996
CEL/BDV50/N RNB/50CEL/BDV N/FRNB/5050/NN/F

4,785,843 6243533 82,67

F = France; K = Nomiaoie; 50 = Manche; RNB = Réserve NanneDe de BeauguiDot, CEL : polder de Brcvands ; BDV. baie des Vcys 
posiQve ; - : Dégabve ; NS ; dou significative ; * sans érohitioD ; ^ tendance en diimautioti ; ^ Tendance en augmoilation ;

Figure 15; Contributions des effectifs du canard stffleuc (Anas ptntlopi) recensés sur les polden de Brévands aux effectifs 

depanementam. régionaux et narionaux.________________________________________________________________ ____________________

• Interprétation

Les effectif recensés sont très faibles au regard des effeedfe qtii fréquentent la Baie des Veys, et notamment la 
Réserve Naturelle Nationale. Il est doiK très difficile d'interpréter les résultats acquis par les suivis. Toutefois, 
dans l'état actuel, le site ne semble pas convenir â cette espèce (contribution, faible, mais stable entre les deux 
périodes). Plusieurs paramètres peuvent être identifiés comme étant essentiels à cette espèce :

CONDITIONS SLTl LA RESERVE! 
DU CONSERVATOIRE

REFERENCESCARACTERISTIQUES

Cadwalladr et aL, 1972 
Owen, 1973
Cadwalladr et Morley, 1974 
Owen et Thomas, 1979

OUI selon les parcellesPrairie spontanée dominée par 
A^osfrs stolonifera & Alopecurus geniculatus

NONRiiqdorp, 1986Très courte végétation ûnsqu' â 3 cm)
Campredon, 1982

NONSurface en eau libre à proximité immédiate 
de la zone d'alimentation (confort 

abreuvement sécurité...)________
Mayhew et Houston, 1987

NONCampredon, 1982 
Mayhew, 1988

Quiétude absolue

Hemery et Le Toquin, 1976Toutes ces exigences doivent pouvoir 
s'accomplir

dans des lieux rclativemerit proches
NON

caraavühon end salting posturs management etCADWALLADR DA, OWEN M, MORLEY l.V, et COOK RS. (1972) : КЛрст!
Bridgeœater Roy Natnmâl Neture Reserve, Somerset. ]■ Appl. Ecol. 9 ; 417.42S.
CADWALLADR DA. et MORLEY J.V. (1974) ; Further experiments σπ the maragemmt of sfliftngs pesture for wigeon (Anas penriope L) 
eoTtsemifiiOT at Bridgewater Bay iVofwnei R«s«rw, Somerset J. ApjJ. Ecol. 11 ; 416466.
CAMPREDON P. (1982) ; Dlmograpkit et icologie du canard siffleur Anas veneiooe L peMii<mf »(m hivernage m Franc.e These Univ. Académie de 
MontpeUiei. 161 pp.
MAYHEW P.W. et HOUSTON D. (l%7) : fieiimg site seieeftOB by Wigeon Anas oentiooe in ràation to water Ibis 131 ; 1-8.
MAYHEW P. W. (1988) : TV dady enagy infete of Européen Wigeon in winter Omis Scandlnavka 19 ; 217-223.
OWEN M. et THOMAS G.|. (1979) : The feeding ecology and amsavation i^wigeon wintenng et the Oises Washes, En^and. J. Apf4. EcoL 16:795-
809.
RIJNSLWRP A- D. (1986) ; VWrtiff ecology and food of wigeon m wland pasture areas m the Netherlands Aidea 74:121-128.

Evaluation du plan dc gestion 1997-2001 des polders de la Pointe de Brévands
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ANALYSE SPECIFIQUE : CANARD SOUCHET (Anas clvpeata)

• Résultats

35 -,

♦♦30

CANARD SOUCHET
25 -i

20

15 y = -0,972Sx * 1948,5 
R*= 0,117

♦
10

♦

5
♦

♦------♦О + 1
200420021996 1998 20001990 1992 1994

f-igute 16 : Erolubon des effecofe du cantrd soucbet {Amos aur les pokfen de Brévaods de 1990 à 2003-

С*п*г4 Much·!

«Ecart-Type
tEnaur-Type
Moyenne

C=1DECEMBRE FEVRIER AVRILOCTOBRE
ONOVEMBRE JANVIER MARS

Î4gure 17 : Phénoloy des starionneroents ducanatd souche t (/\ηχ député) sut les pokten de Brévands

Г
c

Evehatioo du рЫ, tie gnttioa 1997-2001 4с»ро14от d« 1« Pointe de BrtVMid»
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Ес-Туре 

0,00000 
2,21 Î59 
.84327 
2,83039 
,84327 
9,85224 
21,54066

Minimum MaximumN Actib Moyenne
0 00OCTOBRE

NOVEMBRE
DECEMBRE
JANVIER
FEVRIER
MARS
AVRIL

10
0 70,710
0 20,610

801,310
200,410
3004,810
es07,69

actiis représente le nombre de données comparables exploitées)

TENDANCES 1УЕVOLUTION
RESULTANTEde 1997 à 2003det991il996del991à2003

NSNSNSNSFRANCE

XXXR = 0,58NORMANDIE

XX XR = 0,65MANCHE

y = 44Д86 * ■ 88175 
Rî = 0,7424

y = 42393*-84482 
R* = 0Д)37 

+ NS

y = 33357*-66401 
R^ - 0,4857RNNDB

NS++
y =03714*-1147.7 

R" = 0,1667 
+ NS

y = 2,6 I — 5170,6 
R» = 0.1184 

+ NS

y = - 0,9725 * + 
1948,5 

R-= 0,117
7»BREVANDS

NS
-NS

Légende :
RNNDB - Réserve Naturelle Nationale du Domaine de Beauguillot.

• positive ; - ; négative ; NS ; non ngnifkrative ; " sans évoluti«i ; SI tendance en diminution ; Я Tendance en augmentation

les polders de Bré^ands, bFtçue 18 : Teadances d’évolution des effectifs du canard souchet (Anas ei^tealJ) recensés sur 
Réserve Naturelle Nationale du Domaine de Beauguillot, dans la Manche, en Nomiandie et en France.

CORRELATIONS q991 - 2Ш)
RNNDBN 50F

+
XXг =0,75 

P < 0,05
XN

+
XXt = 0,93 

P <035
XSO

+ +
Xr =0,72 

P < 0,05
г = 0.91 
P < 0.05

г = 0,67 
P < 0,05

RNNDB

r = - 0,13 
P <035

X XXBrévands

F = France; S " Nonnsndie; 50 = Manche ; + ропоте ; - : négeove ; NS : ooo ngnibcaOre ; = sans évoluoon ;

Figure 19 : Corrélations comparées des effectifs du canard soucbct (Ая<к cljptaiài recensés sur les polden de Brévands avec 
ceux : de la réserve naturelle du E>omaine de Beauguillot. des effecôls départementaux, régionaux et nationau*·

Evaluation du plan de gesuon l$tS>7-2001 des polders de la Pointe de Brévands
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CONTRIBUTION (exprimée en pouicctuages)
4Résultante | 

CEL/BDV i
1997 à 20031991 à 1996

CEL/BDVN/F 50/N RNB/SORNB/50 I CEL/BDVN/F ! 50/N

0,4S57^ 69,77^ 1.358.12,7 23Д
IIIItII1 . - _____________________________________________

F = France; N = Noanaodie; 50 = МяпсЬе; RNB = Réserve Naturelle de BeauguiUot, CEL ; pddei de Brévands , BD\ . baie de» Veys 
+ positive, - : négative ; NS : non signiBcative ; = sans évoIuQon , il tendance en dœunurion ; ^ Tendance en augmenudon ;

Figure 20; Contributions des effectifs du canard souchet (Afias φρωίά) recensés sur les polders de Brévands aux effectsfe * •
départementaux, régionaux et nabonaux.

• Interprétation

Les effectifs de cette espèce sont très faibles, même si l'on remarque un petit intérêt du site en tant que 
refuge climatique (effectifs 2002). La présence de cette espèce est étroitement liée à la présence de tiustacés qui 
constituent ta base de l'alimentabon de ce canard planclonophage. Or. ces invertébrés sont dépendants de la 
gestion hydraulique du site qui font se succéder des phases d'inondabon des parcelles à des phases 
d'exondabon. Celte gesbon favorise ta reproduebon et l'éclosion de ces crustacés. Cette inlerprélabon est 
corroborée par l'observabon du rythme d'aebvité de cette espèce sur le site qui révèle que la majorité des 
oiseaux stabonnés s'alimentent. Alimentabon et quiétude sont, là encore, deux facteurs-clés de la présence de 
cette espèce sur le site.

Bovins charolaLs au pâturage sur le polder du Rouf

Lvilualion du plan de gesbon 1997-2001 des polders de la Poinie de I^évands
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Ес-Туре
3,700869
8,689074
1,646545
2,514403
2,273030
6,003703
7,259094

MaximumMinimumN Actifs 
OCTOBRE 8 
NOVEMBRE 9 
DECEMBRE 10 
JANVIER 10
FEVRIER 10
MARS 
AVRIL

Moyenne
903,6

06,0
401.4
801,1
601,5
1704,610
1805,29

(N actifs représente le nombre de données comparables exploitées)

TENDANCES D’ETOUmON
RESULTANTEdel997 à 2003de 1991 à 1996de 1991 i2003

NSNSNSNSFRANCE

y = -68,179x + 
136707

7 = 33,629 X-66811 
R» - 0^244 

+ NS

y = 6,8681 X -13423 
R» = 0,0092 

+ NS
SIRNNDB

NSR* = 0,1629
• NS

y = - 12ЗЗ6 X +
25090 

R» = 0,4392

y = 0,6571 X-1302Î 
R* = 0,0832 

+ NS

y =-5769 x + 1166 
R* = 0,0058 SIBREVANDS

-NS

Légende :
RNNDB “ Réserve Naturelle Nationale du Domaine de BeauguilioL

poaillv»;- : négative; NS : nonsigtiiRcative ; ■ sans évcJubon ; SI tendance ai diminution ; ^ Tendance m augmentation

Figure 23 : Tendances d’évoluôon des cffcctifc du canard piJct (Amos aoàià^ ceceosés sur les polders de Brévands, la Réserve 
Naturelle Nationale du Domaine de Beauguillot, dans la Manche, en Normandie et en FcarKC-

CORRELATIONS (1991 -2003)
RNNDB$0NF

XXXXN

XXXX50

X++RNNDB +

r = 0,89 
P <0,05

XXXBrévands

F = Faner. N = Nomondie; 50 = Manehe ; ♦ poaOve ; - : népUree ; SS ; non sigmBciOre ; - ru» ëvoluaon ;

Figure 24 ; Condadons comparées des efiectifs du canard pilct (Ллдг αααά) recensés sur les polders de Brévands avec celles des 

efectife départementaux, régiwaui et nationaux·___________________________________________ ____________________

Evaluation du [Яап de gesticm 1997-ΖΟΟί des polders delà Poitile Je Brévands
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I 1997 à 2003
CONTRIBUTION (exprimée en pouicentagea)

Résultante

CEL/BDV
1991 à 1996

N/F CEL/BDVN/F SO/N RNB/50 CEL/BDV 50/N RNB/50

X X X 5,1 X X X 2,7

F = France, N’ - Notmandie, 50 = Manche, RNB — Reserve Naturelle de BeauguiDot, CEL : polder de Brévtnds ; BDV : baie des Veys 
-b posiDve , - : oégaDTe ; NS : non signiAcadve , ~ sans етЫиОоп , ^ tendance en duninuQon , ^ Tendance en augtnentaQcci ;

Figure 25: Contribudons des effecdfs du canard pilet (Anas aeuCa) recensés sur les polders de Btévands aux effectifs 
départementaux, régionaux et nationaux. *

* Interprétation

Les effectifs contemés sont très faibles et l'esstïnbel des observatioas réalisées avec les effectifs les plus 
ünportanLs Га été lors des périodes dtirant lesquellts la nappe d'eau libre était la plus importante. Ce 
phénoménti hydraulique ne s’étant pas représenté lors de la mise en cFuvre du plan de gestion, il explique la 
baisse de la tendance d'évolution de cette espèce sur le site et la contnbution de ce site diins l'accueil de l'espèce 
en baie des Veys.
La forte corrélation entre les effectifs recensés sur les polders de Brûvands et sur la Réserve Naturelle Nationale 
pH?ut s'expliquer notamment par le fait que les effectifs maximaux ont été enregistrés lors de la halte prénupbale 
de l'espèce on baie des Veys. Outre les niveaux d'eau, la quiétude sur les deux sites est alors presque identique. 
D semblerait donc que la présence de cette espèce sur les polders de Brévands soit liée à la quiétude et à une 
gestion hydraulique qui tend à augmenter la surface en eau du site.

Rassemblement de canards soutiwls (Anas dypeata), de canards siffleurs (Anos pentlope) et de canards pilets 
(Anas acuta)

□Evaluation du plan de gestion 1997-2001 des polders de la Pointe de Brévands
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ANALYSESPECIE'-IOUL: С

• Résultats

SO ,

♦
45

♦
40 CANARD COLVERT

35

30

-0.9615X ♦ 1935,2
25 R* = 0.0529

20

15

10

5

о ->
1990 1992 1994 199« 1998 2000 2002 2004

Figure 26 : Evolution des effectift du canard covert (Anas piatyrrfytKÔes) sur les polders de Btévands de 1990 à 2003.

Csnartcetvwt

30

2S

20

15

10

5

0
tEcwl-Typ·
±&r*ur-Typ·
Mey«nne

CHOCTOBRE DECEMBRE FEVRIER AVRIL
GNOVEMBRE JANVIER MARS

Figure 27 : Phéoolo^ des statiopnemenB du ctnani colvert {AMOSpij^nJi/Λΐύοή sut les polden de Brévatidî

Evihutioixiu pUn de testioii 1997-2001 des polden de le PwUe de Brêveads
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Ес-Туре
12,91-125
10,72510
9,93451
9,61769
3,56776
3,50000
2,69258

MaximumMinimumN Actifs Moyenne
15,5 3609OCTOBRE

NOVEMBRE
DECEMBRE
JANVIER
FEVRIER
MARS
AVRIL

24010,49
yi09,79
2407,9
1406.39
1103,9
804,69

(N actifs représente le nombre de données comparables exploitées)

TENDANCES DEVOLUTION
de 1997 à 2003 RESULTANTEde 1991 à 1996del991à2003

NSNSNSNSFRANCE

y = 3,5357 X-6907,6 
R» - 0,0/)674 

+ NS

y -. 4.8857 X + 98423 
R» = 0.0686

y = 7,1154x-14074 
R» = 0.0092 

+ {NS)
71RNNDB

NS-NS
y = - 4,6429 X + 

92973 
R* = 0,4216

y = 63429 X -12625 
RJ - 0,4479

y = -0,9615 X + 
19353 

R* = 0,0529
NBREVANDS

-f
-NS

l^ende :
RNNDB - Réserve NaCuieUe Nationale du Domaine de Beauguillot.

-f positive ; - : négative ; NS ; non significative ; ■ sans èvcJutjon ; ^ tendance en diminution ; ^ Tendance en augmentation

Figure 28 ; Tendances d'éveJution des effectifs du canard colvert (_Ияат plat/rrbyndxu) recenses sur ks polders de Btévands, la 
Réserve Naturelle Nationale du Domaine de Beaugutllot, dans la Manche, en Normandie et en Fraoce-

CORRELATIONS q991 - 2003)
RNNDB50NF

XXXXN

XXXX50

XNSNSNSRNNDB

г = 0,02
P < 0,05

XXXBrévands

P J Ч· = Mnfm.nHu·; so = Ntmnche : f pontiTe : · : negarwe : NS : non tgiuScative ; - w» évolution ;

Figure 29 : Corrélatsons ccanpaiêes des effectifs du canard colvert (АяазplaQrriyncho!) recensés sut les polden de Brévands avec 
c^s des effccpfs départenæntaux, régionaux et nationaux.______________________________ __________________ ________________ _

r Evaluation du plan de gestion 1997-2001 des polders de ta PotiXt de üévaxfa
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CONTRIBUTION (дфпш^е en pourcentages)
Résultante 

RNB/50 I CEL/BDV i CEL/BDV
1997 à 20031991 à 19%

CEL/BDV N/F SO/NRNB/50N/F SO/N

5,9X X XX 14XX

F — Fnoce; S — Nonnaa<fie; 50 = Maocbi; RNB = Réserre SituieOe de Beaugujllot, CEL : polder de BtérMuU ; BDV : baie des \eys 
+ posiôre, - oegatire ; NS : αοα signiOcatire ; = sans évolutioa ; ^ tendance en diminuàoa ; ^ Tendance ers tupnentatioo ;

Figure 30 ; ContiibutLoiis des efiectifs du canard colvert 'Aaas plat/rigttdws) recensés sur les polders de Btévands aux effectifs 
(lépartcmentaux. régionaux et nationaux.

* Interprétation

Même pour cette espèce éclectique, les effecüJs recensés diminuent. Nous remarquons une baisse de la tendance 
d'évolution, l'absence de corrélation entre les effectifs notés sur les polders et ceux des autres sites, à quelque 
échelle que ce soit, et une baisse de la contribution des polders aux effectifs séjournant en baie des Veys.

La gestion hydraulique visant à l'évacuation de Teau, l'absence d'entrée d'eau marine, sont des facteurs 
réduisant la diversité et la richesse des milieux susr:eptibles d'accueillir cette espèce (et les autres !). La 
mosaïque de milieux préalablement notée lors de la première expertise botanique, ne se retrouve pas dans la 
seconde. Cela conforte donc cette interprétatiorL

ANALYSES SPECIFIQUES : Les autres espeies

L'oie cendrée {Апъег anser) est une espèce dont les effectifis sont en augmentation tant sur l'ensemble de son ain* 
de répartition, qu'en hivernage sur la Réserve Naturelle Nationale du Etomaine de Beauguillot. Si quelques 
individus utilisaient encore sporadiquement les polders de Brévands, alors que I'hivemage était encore hésitant 
sur la zone, les observations de l'espèce y sont devenues exceptionnelles alors que les effectifs en hivernage ne 
cessent d'augmenter !
Au regard de la gestion agro-pastorale conduite sur le site de Brévands, et sous réserve d'une étude plus 
précise, il ne semble pas que la capacité alimentaire du site soit à l'origine de TabserKe de l'esfïèce sur les 
piÎUries. En revanche, alors que la quiétude est un des facteurs essenbels du maintien de l'oie cendrée sur ses 
sites dTuvemage, les pwlders de Brévands subissent des dérangements assez fréquents et irréguliers : chésseurs 
et leurs chiens, promeneurs, éleveurs venant affourager leurs animaux, parsormels chargés de la surveillance, 
des suivis et des études...
Le site ne semble plus accueillir les importantes concentrations de grands gravelots {Charadrius hiatiaila) et de 
chevaliers gambettes (Tringa tofanus)... lors des escales migratoires prénuptiales, et les regroupwmeriLs 
nombreux à haute mer de chevaliers gambettes et de bécasseaux variables (Co/tiiris alpim). Dans le même 
temps, les effectife en hivernage du chevalier gambette ont significativement augmenté sur les prairies sud de la 
résmÎ nattireUe nationale.
Cette dernière observation concerne également fc vanneau huppé ( Vanellus vanellus) et le pluvier doré (Pfuréa/is 
арпсала) pour lesquels les p>olders représentaient un site d'hivemage imp>ortant et qui a été déserté (ou 
presque), au bénéfice des prairies de la réserve naturelle nationale où ces esp>èces étaieitt régulièrement notées, 
mais avec des effectifs sans commune mesure avec ceux actuellement recensés ! Π semble donc qu'un transfert 
des populations se soit op>éré des p>oIders de Brévands vers la Réserve Naturelle.

En revanche, on rencontre toujours de nombreux passereaux tels l'alouette des champ» (Ataiida awensis), le 
bruant des roseaux {Embenza schoenidus) ... Le bruant des neiges {Plectrophenax nivalis) et le bruant lapwn 
{Calamus lapponicus) y sont toujours régulièrement observés lors de leurs escales et de leur hivernage.
Erffin, contrairement à ce qui était présenté dans le plan de gestion de 1997, ce site ne constitue pliLS une escale 
régulière pour la spatule blanche (Platalea leucorodia).

1EvaliMÜoa <iu plan de gnüoD 1У97.2Ш1 des puldeis de U Puinle de Brévands
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L'oie cendrée {Anser anser) est une espèce qui pourrait trouver, sur les polders de Brévands, un site d'hivernage 
favorable.

CONCLUSION

Au regard de ce qui précède, il s'avère que la réserve des polders de Brévands ne semble plus (ouer qu'un rôle 
tout à fait mineur darts l'ai ciieil des oiseaux d'eau en escale et en hivernage :

elle ne joue plu.s un rôle de reposoir de haute-mer pour les limicoles ;
elle ne semble plus remplir son rôle de gagnage nocturne (alimentation) pour les onatidés 
hivernants dans runité fotKÜonnelle ;
elle ne remplit plus le rôle de site d’escale migratoire prénuptiale pour certaines espèces de 
limicoles et d'anatidés ;
enfin, elle ne représente pas une remise importante pour les anatidés hivemanLs.

D'autre part, les effectifs qui y sont recensés sont remarquablement fluctuants (cf écarts-types) intra et inter- 
annuellement et le peuplement global est assez pauvre. Ces constatations sont à rapprocher des conclusions de 
SALAMOLARD (1993) qui indique que, sitôt leur création, les sites revêtent des importances différentes en 
fonction de leur statut et des activités qui y sont conduites et plus ou moins contrôlées. Ainsi, dans les réserves 
de chasse, les effec:tife hivernants sont très fluctuants et moins importants que dans les réserves naturelles où les 
effecÜÉi sont plus stables, plus importants et à peuplement plus diversifié. Ces phénomènes sont liés au contrôle 
des facteurs de dérangements et à la gestion conduite. Enfin, lc*s polders de Brévands semblent appartenir à la 
même unité foncüormelle que la Réserve Naturelle Nationale. La faiblesse dos effectifs recensés n'est donc, à 
priori, pas bée à un dysfonctionnement au sein de cette unité (absence de corrélation entre les effectifs de 
Beauguillot et ceux de Brévands). La cause est donc ù rechercher au sein du site lui-même !

SALAMOlJKRD M„ 199Î - Consé<|u«nce9 d*· U declaration réserve de chasse ou en reserve tuhirelle (non chassée) sut les 
stationnements d'oiseaux d'eau hivernants de ztxies humides initialement non protégées. Rapport d'rtuâe. Ministère de l'Cnvironnemenl / 
ügue pour la Protection des Oiseaux. MS/lC/1093: 1-39 * annexes.

Evaluation du plan de geslion 1997-2D0I des polders de 1a Pointe de Brévands
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CONTRIBUTION CAUSES POSSIBLESESPECES i EVOLUTION 
('anaid POet BAISSE BAISSE ______ РёгалкетепЬ, niveaux d'eau______

______ Dérangements/ niveaux d'eau______
______ Dérangements, niveaux d'eau______
Dérangements, niveaux d'eau, gestion agro-
_______________ pastorale_______________
______ Dérangements, niveaux d'eau______

Canard Colvert 
Sarcelle dTiiver

BAISSEBAISSE
NS BAISSE

Canard S ïffleur NS

Canard Souchet 
Oie Cendrée

NS BAISSE
BAISSE BAISSE __________ Dérangements__________

Dérangements, gestion agro-pastoraleVanneau huppé BAISSE BAISSE
Pluvier doré BAISSE BAISSE Dérangements, gestion agro-pastorale

Ρί^μτβ 30 : Réc^itulatif des ttodanccs d’évolution des principales espèces hivernantes recensées et de leur conttibuôon 
spécifique au peuplement de la baie des Veys.

CONCLUSION ; EVALUATION DE LOBTECTIF MTP1

L'objectif M i Pl est-0 atteint ?

L'objectif assigné à la réserve des polders de Brévands. tel que défini dans le plan de gestion 1997-2001, n'est 
pas atteint

Acquis de l'évaluation

Le critère utilisé (effectife) est adapté et pertinent pour évaluer les résultats acquis, mais il est insuffisant pour :

- prouver les hypothèses qui pourraient expliquer le constat ;
- relier une modalité de gestion directe à un ou plusieurs résultats (est-ce possible lorsque nous 

sommes en présence d*une multiplicité de facteurs susceptibles d'intervenir sur ce résultat ?) ;
- mettre en évidence l'importance de la forKtionnalité du site dans les résultats acquis.

Toutefois, les suivis n'ont pas été systématiques et ainsi difficiles â relier à des suivis existants sur d'autres sites. 
Π est impératif de conduire des suivis standardisés et synchronisés pour permettre les analyses et comparaisons 
à l'échelle la plus vaste possible. A défaut de quoi, il sera difficile d'interpréter les résultats acquis et de 
comprendre les modalités de foitcüonnement du site et la ^on dont les oiseaux l'utilisent.

Dans le pian 2005-2009, U y aura donc nécessité de prévoir des suivis sur le long tenne, pour 
permettre d'évaluer la gestion mise en œuvre.

Actuellement, les 5(Б hectares classés en Réserve Naturelle Nationale constituent la remise principale pour plus 
de 30000 hectares de marais, dont 3000 hectares de zones protégées (terrestres) sous des statuts piridi^es 
divers. Cette Réserve héberge une très importante partie de l'intérêt patrimonial de la région. Mais elle ne 
constitue pas, â elle seule, une unité fonctionnelle. Elle dépend donc étroitement du fonctionnement des espaces 
extérieurs à ses propres limites dont on ne connaît pas le fonctionnement, en terme d'accueil

Le nouvel objectif opérationnel pour 2005-2009 devrait s'orienter siir l'importance de conforter le rôle de remise 
de la réserve des polders de Brévands, pour l'avifaune migratrice en escale et/ou en hivernage.

De plus, l'acquisition du polder de Sainte-Marie-du-Mont et la mise en œuvre d'une gestion conservatoire sur 
cet espace laissent envisager une nouvelle augmentation de la capacité d'accueil du site pour ces espèces, tant 
pour l'intérêt patrimonial de la Réserve Natiirelle qu’au bénéfice de la zone Natura 2000 (Zone de Protection 
Spéciale).

tvalujuiondu plan de j^üon iU97.200J des poldcn de la PoicHc de tSrévands
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Conforter le rôle de la réserve en tant que zone de reproduction.OBJECnF MTP2 :
notamment pour les limicoles comme le vanneau huppé (Vanellus Oonelîus), l'avocette à 
nuque noire {Recurutrostra avosetta) et l'échasse blanche {Himanlopus himantopus) ".

CRITERE D'EVALUATION CHOISI : Effectifs lucbettis recensés

OUTIL CHOISI:
dénombrements : pour exprimer les tendaiKes d'évolntiott.

[NFORMATIOMS APPORTEES :
- effectifs et évolution temporelle ;
- localisation spatiale des individus et des nids ;
- contrôle et suivi de la reproduction ;
- identification des facteurs de dérangement

ANALYSE

• Résultat

Une éventuelle reproduction de l'avocette à nuque noire et de l'échasse blanche n'aurait pas pu échapper aux 
divers observateurs ornithologues fréquentant le site. Nous pouvons doive affirmer que ces deux espèces n'ont 
pas tenté de se reproduire stir les polders de Brévands. En revanche la reproduction du vanneau huppé et du 
tadorne de Bek>n est établie, mais aucun suivi spécifique n'a été mis en place pour en évaluer les effectifs 
nicheurs et en suivre le succès reproducteur.

• Interprétation

Aucune interprétation possible.

CONCLUSION

Situés entre les sites de reproduction bretons et picards, les polders de Brévands sont, sur le plan 
biogéographique, indus dans Taire de nidification potentielle de l'avocette élégante et de l'échasse blanche. En 
outre, ces deux espèces marquent une stabilité de leurs effectifs en Europe de TOuest. Indépendamment des 
questions relatives à la dynamique de leurs populatiors et à leur compextement reproducteur (fidélité au site de 
reproduction, recrutement des reproducteurs dans les colonies, installation de nouvelles colonies ...) il est 
évident que le site ne convieiü pas à leur ùvstallaüon.
Des problèmes liés à la mise en œuvre des modalités de gestion hydraulique précoiusées dans le plan de 
gestion, qui avaient également pour but d'améliorer les conditions de reproduction de ces espèces expliquent, 
en partie, Tabsence de résultats pour les espèces ciblées.

rONCT USION GENERALE : EVAI.UATION PE LOBTECTIE MTP 2

L'obiectif M11*2 est-0 atteint ?

L'objectif assigné à U réserve des polders de Brévands, tel que défini dans le plan de gestion 1997-2001, n'est 
que très partiellement atteint (pour le vanneau huppé et le tadorne de Belon).

bvaluaüun tki pUn de gcAioD 1997-2U0I des pukkrs de U Pointe de ËrévsMb
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: " Maintenir les habitats patrimoniaux et si nécessaire, restaurer ou créerOBJECTIF MTP 3 
des habitats peu ou pas représentés ".

Catherine ZAMBETTAKK, Conservatoire Botanique National de Brest, Antenne de
En collaboration avec 
Basse-Normandie

Cet objectif se décline en deux volets distincts :

B MTP3.1 : « maintien des habitats patrimoniarix » ; 
■ MTP3-2; «« . ... restauration ou création d'habitats peu ou pas représentés.»

OUTILS ET METHODOLOGIE UTILISES :

cohérence avec les travaux antérieurs (TERRISSE,Une typologie des communautés végétales a été établie, en 
1995; DAUDON, 1998 et DAUSSE, 1999), à partir de relevés phytosodologiques réalisés sur les différents 
milieux. L'orthophotographie aérienne de l'IGN 2002 du secteur a été utilisée comme support pour dresser la 

cartographie de b végétation.
Au cours des prospections, les espèces d'intérêt patrimonial rencontrées ont été localisées.
Par comparaison avec les travaux cartographiques anterieurs, les évolutions de la végétation ont été mises en 
évidence pour permettre d’évaluer la gestion mise en œuvre.

maintien des habitatsMTP3.1 : le patrimoine ûi situ et les modalités de gestion appliquées : 
patrimoniaux » ;

• Résultats acquis par le suivi des espèces pammoiuales

«

Elder, 2003 & 
Zambettalüs 2004

Dausse, 1999Terrisse, 1995 & 
DMdon, 1998Statuts

PBN
Espèces remarquables

ouiОШOUIAlopeairus bulbosus
Ruppia maritima_______
Polypogon monspeliensis
Falcaria vulgaris______
Puccinellia fasciculata

ОШPBN ouiОШ
OUIPBN nonnon
ouiLRA OUIOUI
OUILRA OUIOUI

ouiLRA ouiouiRanunculus baudoti
ouiLRA OUIOUIRumex palustris 

Gymnadenia conopsea 
Dactylorhiza praetermissa 
Ophioglossum vulgcdum 
Centaurium tenuiflonm

nonLRA OUIOUI
OUILRA OUIOUI
OUILRA OUIOUI

9OUIOUI

nonnonOUIKiedicago polymorphe
OUIOUIOUIPuccinellia disions
ouinonouiPuccinellia fasciculata 

Chenopodium chenopodioides nonnonoui
OUIouiOUICarex divisa
OUIOUIOUIOrchis Icoâflora
OUIOUIOUICarex extenso
OUIOUIOUIScirpus cemuus
OUIOUIScirpus lacustris subsp. tabemaemontani 

Epipactis palustris 
Triglochin palustre 
Parentucellia viscosa

TOTAL ESPECES RECENSEES" ________ ____________________________
Statuts ; P BN = Espèce protégée en Basse-Normandie ; LRA = Espèce de la liste rouge du Massif Armoricain.

OUI

OUIOUIOUI

ОШnonnon
ОШnonnon
191720

Evalusàoa du pUn de gestion 1997-2001 des poidets de U Pointe de Brévands
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Espèces protégées

Alopecurus bulbosus Cette espèce des praincs subhalophilcs a été retrouvée sur le polder du Carmel dans des populations 
équivalentes à celles présentées dans l'étude de 19911 Les groupements végétaux dont elle fait parue se sont développés. 
laissant supposer que ses popuJaoons se sont donc étendues.

Ruppia mantima. Il s'agit d'une espèce aquatique des eaux saumâtres qui se cantonne dans les marcs et fossés des 
polders. Bien que toujours présente en 2004, elle semble en régression, car elle est [ku abondante dans les mores ou elle a 
pu être observée en 2004, et a disparu de certaines localisations citées en l‘>98 (A. DAUSSE 1999)

Fotypogon monspelienxis : C'est une nouvelle espèce protégée pour le polder de Drévands puisqu'elle n’était répertoriée ni 
en 1995 ni en 1999. Elle fait partie des communautés halophiles en vote de coniincntalisaticm.

Autres espèces d'intérêt patrimonial

Certaines espèces d'intâèt patrimonial n'ont pas été revues (Gymnadenia conopsea, Chenopodium chenopudioides. et 
Medicago potymorpha) ; mais une prospection spccifiquc n'a pas non plus été réalisée pour les retrouver Quant à 
Centaurium lenui/lonim plusieurs échantillons de Cenlaunum étaient proches de cette espèce, mais tous les critèics 
d’identification n'etaient pas réunis pour confirmer la présence de ce taxon. Les prospections conduites en 200.1 et 2004 ont 
penius d’identifier lu présence du Troscad des marais (Trighchin palustre) cl de la Bartsic visqueuse {Parentucellia 
viscosa).

Actualisation de l'inventaire

Aax inventaires précédents, il faut donc ajouter 3 espèces nouvelles pour le site : Potypogon monspeliensis. Triglochm 
palustre et Parentucellia viscosa.

CONCLUSION

La quasi totalité ük espèces présentant un intérêt patrimonial oiU été retrouvées. 25 espèces sont nouvelles 
pour le site dont 3 présentent un intérêt patrimonial. La gestion mise en teuvre a permis la conservation de 
l'intérêt spéafique botanique des polders de Brévands'. Toutefois, un suivi patrimonial adapté (dénombrement 
des pieds fleuris par exemple...) permettrait de mieux connaîtrt' la dynamique de ces espèces et de mieux 
ΐΈΓηοΓ leur tendaru e d'évolution sur le site.

Chevaux sur le polder Sainle-Marguerile
Kvalualion du plan de gestion I9V7-200I des polders de la Ponde de Brévands



28

• «гппи паг le wtivi de la véeétiaîoa et des b*bit«ta

Ce panigraf^ est consacré aax résultats de l'étude comparative entre la végétation du polder de Brévands telle qu’elle a 
été caitographiée en 1998 et celle observée en 2004.

Habitats d'intérêt patiimoDial

ComroenUiresEtat de 
conservation

IntérêtHabitat

Dégiadabcxi du fonchonneiniatt hydraulique qui 
limite les appMts d'eau marine.

Véfjétation de salkomes annuelles et de 
soude maritime des niveaux moyens à 
hauts (.Seltarrrarhim remosGsimar-Suaalo
Saiiçormgtuw Ннтфеве )__________________
Prairies à Pucetndia maritima en bordure 
de marcs saumâtres. Pi^sence de qudques 
touHes άΆΙτψίαζ partulacoùks (Halùmom>- 
Puccineiktwn mahiviiae)_____________ _____

E
EUR15
1310-2

IDégradation du foix^ionnement hydraulique qui 
limite les apports tf eau marine.E

EUR15
1330-3

Prairies saumâtres à /uncus gerar£i et 
Glaui merihnu (f'rstua>-/uiicrtu7n geredn)

E MJ
EUR15
1330-30

Dans le ras d'une poursuite de la gestion actuelle 
la composante halc^^hilc du cortège flenistique 
diminuera.

Prairies subhalof:4ùles de trannticm à 
Carcc etistoKs (Ри1ижго junettum mflexi 
var. subhalophile à Caret distans)

R
Ml

Dégradation du ionctionnement hydraulique qui 
limite les apports d'eau marine et qui maintient 
un assoc trop important.
La presacm pastorale est trop élevée.

Prairies saumfitnts à Puocmclü délans et 
Pucetnelia jfasciculitte subissant de fortes 

fluctuations
d'hakimraphie et souvent 
piétinëes par le 
PuednaUehan ^sdcuietac * 
distarüts

cThydroriKirphi^ 
fortement

R

bétail (Astero- 
Puccmelio

SperguianatwH
AtripUei-ChenapodkhimdienrrKMboidi^

marmae

Dégradation du farartionnement hydraulique qui 
limite les apports d'eau marine et qui maintient 

un assec

ΘEEaux eulrophes douces à oligo-halines
EUR15
3150-1
1150-1

trop important La pression pastorale isst
trop élevée.
Dégradation du fonctionnenrent hydraulique qui 
maiiOient un essec trop important La passion 
pastorale est globakanent trop élevée.

annuelles amf^übies 
vases eutrophes 

exondées (mares

Communautés 
colorûsant les 
régulièrement
praifiales). Rumkxtum ptdustris____________
Peuplements flottants de lemnacées 
(Lemno-SpirodeUturii poiyrbtzae)

R

Dégradation du fonctiormement hydraulique qui 
maintient un assec trop important La pression 
pastorale est trop élevée.
Dégradation du fonctionnement hydraulique qui 
limite les apports d'eau marine et qui maintient 
un assec trop important La pression pastorale est 

trop élevée.
Dégradation du fonrtitmnenM^u hydraulique qui 
limite les apports cTeau marine.

E
EUR15
3150-1

EHerbiers infra-aquatiques d'hydrophytes 
enradnées des ceux douces ou oligo- 
halines (mares prairiales) (Ranunadetum 
beiabtii et PotaHtogehnulea)._______________

EUR15
3150-1

RHerbiers infra-aquatiques enracinés à 
Ruppk maritima des eaux saumâtres sub- 
permai>cntes {Ruppietum maritimae).

EUR15
1150-1

Cortège floristique appauvri et qui subit sur 
certains secteurs un pâturage intensif des chevaux.

RPraines méso-hygrophiles neutro- 
calâcolcs pâturées â Puficorù dysenlerica et 
luncus pijtotg (Putteari>-/inicrtWH mfied )-

EviluHioj du pUa de gartioo 1997-2001 dur t»ldeni du U PoiMe de ftévxmte
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Autres habitats

CommentaiieeEut de 
conaervation

Int^Habitat

Prairies halophiles à Fesbtca rubra tittorak 
situées au dessus de 15.35 sur la digue de 
mer (FestMCWH ndrag ssp iittoratb)_________

peucispcdfi<{ues*Peuplements 
AgropyrwH pmgets situés à la base du 
versant maritime de la digue de mer {Belo- 

EiytrÿigtMm maritonac)_________________

à
©

aebustives pionnières àFormations 
Prunus ^linase et Cnlaegus monogyna des 
digues internes jPntntbdie)

Maintien difficile de la richesse spécifique des 

caractéristiques 
groupement

LPrairies hygrcphiles mésutrc^)hes à 
Hytboootyk ndgarts et /uncus subnnfulosus
(Hyàrçœt^fiOKetum subnodulow),_______
Prairies mésophiles pâturées à laliim 
permne, Trifoiiian repens et Cynosurus 
crtsfatfus (Loüo-CywosMfriwm crisUti)._______

duphytosodologiques

L

Dégradation du foncbonnemtsit hydraulique qui 
maintient un assec trop important La pression 
pastorale est trop élevée.

Ceintures amptdbies vivaces à Eleodieris 
paluslris du pourtour de certaines mares 

{FJeodwro-Oeruznlheium

L

prairiales
/ЫмЬиас).

LRoaelières saumâtres se développant le 
plus sauvent en linéaire le long des fossés 

saumâtres (divers facièe)à eaux
(PhrsjpnilrtMHi)._______________________
Peuplemerrts vivaces de Spertina engiice le 
long des fossés et canaux où circule de 
l'eau saumâtre ( Spartoirtum hwnsouf» )

Dégradation du foncti<xinemenl hydraulique qui 
limite les apports cTeau пшппе.L

Prairies méso-hygrophiles artificielles à 
fnliunt рствипа _______________________ _

©Culture intensive

Communautés rudérales sur substrats 
perturbés (plusieurs groupements) 
(Groupements : Fdtario-Poion angiBtifelûe, 
Systmbrion offidnaU. groupemente à 
СелЬшгйв jacea et Onams gr. repens, 
Arrherwteraie).

Les polders situés à l'Est

La végétation ne semble pas avoir beaucoup évolué depuis 1998 sur Tcnsemble de ces polders.

Le polder Saint-Clément avait été cartographié en 1998 sous la forme d'une végétation de transition encore peu 
caractéristique du PULICARIO-JUNctΊ ÜM INFLEXl contenant encore de nombreuses d'espèces des praiiios 
éirtifÎrieUes. En 2004, il s'agit d'un pré humide eutrophe de ce groupement, dont le cortège floristique est 
appauvri (fadès à Festuca amndinacea très présent) et qui subit, sur certains secteurs, un pâturage assez intensif 
des chevaux, souveiA cantonnés sur ce polder. La roselière cartographiée en 1999, près des mans et îlots, a 
disparu. On rencontre une végétation dense à Eleocharis palustris, Pobfgmum eviculare, et de maïuèie localisée 

Hydrocofyk mlgaris.

Le polder Sainte-Marguerite présente des formations relativement diversifiées du pré humide eutrophe où se 
maintiennent quelques zones sub-halophiles liées en partie au mainUen du pâturage qui par tassement du sol 
favorise la montée p>ar (apillarité des éléments salins du sous soL La végétation â tendance turficole identifiée 

1999 toujours présente mais peu différenciée : on retrouve dans ce secteur des populations très discrètes 
de Juncus siümodulosùs et d'Hydrocotyle xndgare.en

:□Fw.h.^oa^ipUn^geaioii 1997-2001 des ροίόίπ de U PoiiacdeBrtvwxl»



30

Le polder du Petit Saint-André est le plus mésophile de ГегвешЫе.

Le рюМег du Rouf, tomme dans les études antérieures, présente une variété assez importante de prairies 
hyfjrophiles, dont un secteur particulier où se mélanp;e aux espèces du ЩЛ-ICARJO JUNCETUM INFL£XL des 
espèces psammophilcs ou de sols à caractère oligotro]^iique.

Sur l'ereemble de ces polders, la plupart des mares est soumise à un surpiétinement important.

Le polder du Carmel

Sur ce secteur les évolutions sont très nettes.
On observe une réduction importante en surface des végétations les plus halophiles (groupement à salicorr», 
végétation à Pucci'ncüie sp. pL, végétation à spartine). Les prairies à Juncus gerardii ont colonisé les espaces où en 
1999 les groupements pionniers du haut schorre avaient été identifiés. Les groupemerds de prairie et de pré 
humide eutrophe se sont quant à eux notablement étoidus notamment sur le polder situé te plus à l'ouest en 

zone périphérique iidenw.Les sdrpaies et roselières saumâtres se sont également développées et ont envahi quelques mares et troriçons de 

fossés.

• interprétation

Les polders situés à l'Est subissent une dégradation du forKtiormement hydraulique qui, d'une part limite les 
apports en eau marine (régression des végétatiore aquatiques halophiles du RiIPPION MARTUMAE) et d'autre 
part maintient asséchés sur de longues périodes la plupart des ntares et fossés internes.
Un pâturage plus extensif sur la zxine du polder du Rouf serait do nature à assurer la conservation des espèces 
d'intérêt patrimonial ({né humide à Epipodis paiustris et Oiiore perfi>liabz)
L'iiuroduction d'un pâturage plus extensif mixte bovin/équin (sur le polder Sairé-Clément particulièrement), 
permettrait de résort^ les secteurs de végétation non entretenue (envahis par la fétuque roseau) et les secteurs 
do végétation surcxploitée par le pâturage. Une opération de fauche de temps en temps (une fois tous les trois 

par exemple) pourrait permettre de résorber les impacts de l'actuel surpâturage.

L'ess^tiei des communautés végétales du polder du Carmel s'est de manière générale, fortement 
continentâlisé et baïuüisé. L'ertsemble des diÛérentes végétations d'halophytcs constitue des milieux à valeur 
patrimoniale qui, actuellement régressent fbrtemenL La gestion hydraulique, qui vise à empêcher les entrées 
d’eau marine et limiter la hauteur de la nappe d'eau libre, est à l'origine de cette dégradation. Cette dérive est 
d'autant plus importante qu'elle peut concerner des habitats haiophytiques à fort intérêt patrimonial (par 
exemple : le RUPPION ΜΑΚΙΉΜΑΕ).

Enfin, certaiites mares
végétations patrimoniales à Rumec rmzniûnus et/ou Ranunculus baudolü.

ans

sont actuellement tolalemerrt envahies par le sdrpe maritime, au détriment des

CONCLUSION

ClobalemenL les espèces bourriques d'intérêt patrimonial sont toujours présentes sur le site, saie que l'on 
puisse toutefois en déterminer leurs tendances d'évolution.
La gestion agro-p>ast<vaie plus ou moins inadaptée (charge pastorale élevée et composition du cheptel 
déséquilibrée en faveur des chevaux) entrame, selon les secteurs, un sorpâturage ou le développemerU de refus 
dans les prairies, un surpiétinement et un suipâturage de la végétation des berges des mares, des canaux et des

fossés.
L'actuelle gestion hydraulique, qui vise à assécher les milieux, entrée une banalisation de la végéUtion par 
continenulisation, qui se traduit par le développement des peuplements de prés et de prairies humides 
eutrophes et la dégradation des habitats aquatiques dulçaquicQies.
Enfia l'abseiKÎ d'influence des eaux marines altère la mosaïque des milieux (richesse et diversité) qui pré- 
existâiL par disparition progressive des groupements d'halophytes.

1KvilualKn *1 pbn de gestion 1997-2001 des ροΜ«π de l« РстДе de Drév»<fa[
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rnîsfrr IISION GENERAI-E ; EVALUATION DE LOBlEÇTgMTF 3

L'obj»ctif M ΓΡ3 est-fl atteint ?

L'objectif assigné à la réserve des polders de Brévands, tel qae défini dans le plan de gestion 1997-20И, 

que très partiellement atteint

n'est

Acqnïs de l'évalnj»»»"

Snr le plan botanique

Les analyses précédentes confirment la validité des grandes options de gestion définies dam le plan de gestion. 
A l'exception des importants problèmes soulevés par une mauvaise gestion hydraulique, l'outil agro-pastoraL 

réserve de quelques ajustements liés à la charge p»astorale et à la compHjsition du cheptel est adapté aux 

objectifs assignés au site.
D'autre part l'existence, sur les polders de Brévands, d'habitats identifiés 
43, itécessite la prise en considération de cette directive dans le plan de gestion 20C6-2009, notamment en terme

de suivi

Sur le plan méthodologique et le plan de gestion

sous

titre de la dire<tive européenne 92-au

partie affranchie des seules variations spécifiquesL'outil utilisé permet une analyse de la végétation 
(diversüé, caractérisation écologique).
Toutefois, deux suivis, un en amont et un en aval du plan de ^tion, ne sont pas suffisants pour rendre compte 
des évolutions de la Oorc et des habitats fiice à l'impcRlance des outik de gestion mis en place : la gestion agro- 
pastorale et la gestion hydraulique. Ils ne peuvent fournir, à eux seuls, les réponses permettant de relier les 
effets aux causes; ils n'offrent que des pistes d’expïérimentation \ Ces deux suivis ne permettent p>a.s de vérifier 
les hyprothéses formulées p>our expliquer les résultats acquis. Ils soulignent surtout le manque de données 
coïKcmant les facteurs physico-chimiques et liés à la gestion ({>édoIogie, eau, climal gestion agricole...), seuls à 
même de fournir des éléments objectib sur la causalité des phénomènes observés au niveau des communautés

en

végétales.

D est donc nécessaire de maintenir et de développ>er des suivis pour l'évaluation de la gestion dans le plan 
de gestion 200S-2009.

bvaJu4ti<]n <iu pian Λ: gatoou m7-2WJl Jcspolikta Je i« ywe <k ürévaoJs
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OBJECTIF MTP4 : " Assiirer l'inventaire et le suivi des éléments patrimoniaux. Développer 
des programmes de recherche ou de suivis qui permettent d'évaluer certaines opérations de 
gestion conduites sur le site ".

Cet objectif se décompose en 4 parties :
- assurer l'inventaire des éléments patrimoniaux ;
- assurer le suivi des éléments patrimoniaux ;
- développer des programmes de recherche sur la faune, la flore et les habitats ;
- développer des axes de recherche permettant d'évaluer certaines opérations de gestion.

ASSURER L'INVENTAIRE DES ELEMENTS PATRIMONIAUX

Critère d'évaluation choisi : évolution du nombre d'espèces recensées

• Résultats

NOMBRE DTSPECES CONNUES
en 2004jusqu'en 1999GROUPE TAXONOMIQUE

00Mycofioie
Mousses 00

00Hépatiques
00Lichens

244219Flore supérieure 
Aimélides 00

0Echinodeimes / Spongiaires / Cnidaires 0
00Mollusques

Crustacés 00
00Arachnides
00Insectes
11Poissons
44Reptiles / arnphibiens

156152Oiseaux
1212Mammifères

417388TOTAL

Figure 31 : Comparaison du nombre d’espèces vivantes recensées sur les polders de Brévands en 1999 et en 
2004. _______ ______________ ____________

L'évolution de la connaissance du patrimoine naturel, de la biodiversité β, du site n'a guère évolué depuis la 
rédaction du premier plan de gestion en 1997. La différence notée provient des études ponctuelles réalisées dans 
le cadre de l’élaboration des plans de gestion ou de leur évaluation. Il n'existe pas un inventaire permanent 
(veille patiimomaie) réalisé par le personnel en charge du site et/ou par les naturalistes qui le fréquentent. Π 
serait intéressant de mettre en place un système de recueil de données.

Ce volet de l'objectif MTP4 n'est que très partiellement atteint.

Evaluation du plan de gesüün 1997-ZOOI des polders de la Pointe de Brevanils
{
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ASStRFR I.i: SUIVI DFS Н1.1Л<1?^Г5 PA I RIMONIAUX

Critère d'évaitutioii choisi : Suivis realises

• Résuhats

Le ptifsonm'l assif^ à Li ^.tsUun impliqué pour ce site dans le itMMu de suivi dm effecüb d'oiseaux d'eau 
du rési»au « n?inises diurnes », dont le rôle ι*8ΐ de dénombn’r les anatidœ et les foulques sur l'ensemble de 
l’écoeomplexe Baie desVeys/Maraisdu Cotentin.
L'évaluation de l'état de tnnservalion de la Поп·, de la végétation et d{*s habitais, réaliwie avant et après la miw» 
on œuvrt? du plan de gestion, est effectuée par des prestataires eKtérU'un sur des fonds du Conservatoire du 
littoral
1.0S autres suivis (suivi des limicolos côtici^ dénombrement annuel de Wetlands International) sont assurés 
gracieusement par le personne·! de la Réserve Naturelle Nationale du DomaiiH· de Beauguillot ou par k>s 
membres de son réseau d'observateurs.

Ce volet de l'objectif MTP4 est partiellement atleinL

T3FVn OPPFR DES PROGRAMME DE RECHERCTiE SUR IA FAUNK IA FLORKΙΓΓ LES HABITATS

Critère d'évalnalioa choisi : Ltudes réalisées

• Résultats

Le site des polders de Brévands a fait lobjet, ou en partie l'objet, de plusieurs travaux MienÜfiques ;

DAUDON M., 1998 - Suivi botanique de la résc'rve de la baie des Veys (polders de Brévands, МагкЬе) - Etat 
initial 1998. Rapport d'étude. Ligue de Protection des Oiseaux / Conservatoire de l’Espace Littoral / Association 
Claude Heltier de Boislambert : 1-20 + cartes + photographies + annexes.

DAUSSF.A., -

FECAMP U., 1999 - Le schorre de la baie d«« Veys, une évolution p»4frturbé«î - Etudt· de la végétation et du 
sédiment associé. Rapport d'Etude. Ecolo Supérieure d'ingénieur et do Tt^chnicien pour l’Agriculture / Groupe 
d'Etude Ut*s Milieux Estuuriens et Littoraux. CAEN : 1-23.

MAKOVA-ISANA E., 2000 - Marais côtier de la baie des Veys : lorrélations entre la topographie, la 
sédimentation et la végétaüoa Rapport de Miâtrise, Uruversité d'AngcTs, CEMEL. : 1-28.

RAUSS I, 2003 - Spartina anglicu C. E HUBBARD (Poaceae), une espèce stnalurelle cl fonctionnelle de 
l'écosystème marais salé (Вам· dos Veys, Baie de Seine Осаскт^ак;, Manche Orientale). Thèse de Doctorat de 
l'Université de Rennes I. : 1-183.

ZAMBETTAKIS C., 2ÜÜ4 - Polders de Brévand.s (Мал-he) - Cartographie de la végétation et évaluation. Rapport 
d'étude. Consi»rvatoire Botanique National de Brest. Antermo de Bassc'-Normatulk· / Réserve Naturelle 
Nationale du Domairw do Bc'auguillot ; 1-10 Cartes annexes.

Ce volet de l'objectif MTP4 est atteint.

Evalunlion plan Ле pestioo 1997-2001 des poMo? de U Puiflle de Brevwxfc
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DE RECHERCHE PERMETTANT DTVALLîR CJhKTAINES ΟΡΕΚΑΤΐΟΝ5.ΡΕHEVEI OPPER ΌΈ5 AXES 
GESTION.

Critèf? d'évaluation choisi : Etndes réalisées

• Résultats

A J'fixreption dus évaluations botaniques réalisées avant et après la mise en œuvre du plan de gesüoa et des 
dénombn?ments effectués dans le cadre du suivi des « remises diurnes *·, aucune étude ni suivi, n'est réalisé 
pour p<îrmettre l'évaluation des opérations de j^tion conduite sur le site.

Ce volet de l'objectif MTP4 n'est que très partiellement atteint

CONCLUSION

Une j^esüon dont l'objectif est de conserva ou de développer rorlyrinalité et la richesse des biocénoses doit 
envisafrer des opérations d'inventaire de son patrimoine et des études et suivis du fomtionncmcnt des 
écosystèmes. En effet Ü est diffidic d'imaginer mettre en œuvre des modalités de gestion cohérentes et 
pertinentes sans cnnnaissance minimum du patrimoine qu'elle est censée conserver pour l'avenir.
Dans le cas des polders de Biévands. si le plan de gestion a permis de conduire des études relatives au 
fonctionnement des écosystèmes des polders, il n'a pu, en revanche, permettre de dynamiser un inventaire 
permanent des richesses patrimoniales du site.

CONCLUSION : ΕΥΑΤυΑπΟΝ DE LOBTECTIF ΜΤΓ4

L'obiectif MTP4 est-fl atteint ?

L'objectif assigné à la réserve des polders de Brévands, tel que défini dans le plan de gestion 1997-20OT, n'est 

que partiellement atteint.

PATRIMONIAUXCONCLUSION GENERALE SUR L'EVALUATION DES ОВШ

Un contrôle des dérangements passe par la pression de surveillance du site, dans le cadre strict du statut de ces 
terrains. En effet les propriétés du Conservatoire du littoral doivent титпактеШ demeurer accessibles au 

риЫк:.Une gestion agropastorale adaptée aux objcctiis conservatoires passe par la rédaction сопГотте des c:onvcnti(ms 
d'exploitation agricoles, et leur appropriation par les éleveurs concernés, ainsi que par le contrôle de leur mise 

en œuvre stricte.l.a gestion hydraulique est plus délicate à obtenir, pour dra raisons lié<s à l'histoire du site (origine des polders, 
rôle des digues, rôle de l'assodation syndicale des polders...) et à la sensibilité des riveraias vis-à-vis de la 
protection contre la mer. Les importants travaux de renfontîmenl des digues cl les expertisi*si. réalisés sur le 
polder du Carmel sont de nature à rassurer la population locale et dissiper tout malentendu sur les objectifs 
désignés dans le plan de gestion. Les termes du plan ne permettaient d'ailleurs aucune submersion importante 
des polders, tartt en quanbté d'eau (superficie et profondeur) qu'en durée. Π no s'agissait simplement que de 
relever le niveau d'eau moyen pour permettre une hauteur d'eau suffisante dans les fossés (barrière anli- 
prédatrice), un contrôle de la végétation, un contrôle des niveaux d'eau (destruction des nids) et le maintien des 

groupements d'halophytes.
Enfin, il est unpératif de définir un nombre minimum de suivis (charge pastorale, fréquentation du public, 
suivis patrimoniaux faunistiques et floristiques, niveau d'eau, taux de chlorosité des eaux de surface...) qui 
penneUront outre de suivre l'évoluüon de certains éléments patrimoniaux, d'aider à expliquer certains constats 

et d'évaluer la ^stion conduite.

Evalualioo <lu pUn de gcHon IW7-i001 de» poUfars <t« U Pointe de &év«n<b
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ГУ\ EVALUATION DES OPERATIONS

• Méthode d'évaluatioa adoptée

L'évaluation des opérations est effectuée :
- opération par opération;
• au niveau de l'ensemble des opérations d'un même objectif;
- au niveau de l'ensemble des opérations par grands types d'opérations.

Pour chaque opération sont analysés et traduits sous forme de signes dans un tableau :
- la réalisation (·*·/-/ 0).
- la fonnttlation (+ / - / 0).
- la pertirwnce (+ / - / 0).

Les commentaires sur les opératiore suivent les tableaux de synthèse.

N.B. ; Le libellé complet des opérations figure en annexe.

LE TABLEAU D'EVALUATION DES OPERATIONS

Les opérations sont regroupées par objectif. Cela p>ermet de mettre rapidement en évidence le taux de 
réalisation et les opérations qui ne se rapportent à aucun objectif, malgré leur pertinence.

MT PI : Conforter le rôle fonctionnel de la réserve en tant que remise et gagnage pour les 
oiseaux migrateurs en escale et en hivernage.

PertinenceForniulationRéalisationIntituléCode
+Création de vaiuws et de bâtardeaux ++AM 02
+Dénonciation de la convention « gabion »

Mise en eau partielle et contrôlée_______
Agrandissemertf des marcs prairiales 
Création d'urw zone raclée sur le Carmel

+TA 14
++GE 07
++CE 08
++GE 12

100 X100 X40%BILAN

MTP2 : Conforter le rôle de la réserve en tant que zone de reproduction, notamment pour 
certaines espèces de limicoles.

PertinenceFomolationRéalisationIntituléCode
+Fbrgissement et création de fossés (env. 4 km.) ++GE 13

100%100%100%BILAN

MTP3 : Maintenir les habitats patrimoniaux eU si nécessaire, les restourer.

Foimolation PertinenceRéalisation_Intitulé
Rcspwl dt» conventions d'exploitation_____
Respect du calendrier d'exploitation________
Simulation de la mise en eau et de la vidange 
Dénoiyiation du bail à ferme de Mr Marie
Elaborer un calendrier d'exploitation_______
Contracter des conventions d'exploitation 
Installation d'une rosclière sur le Rouff

Code
++ГО05
++PO 06
++su 15
++TA 13

++GE 05
+++GE 06
++GE 10

100 %100%43%BILAN

bvmlutfiaa dj pUa ie gesboa 1997-2001 des polders de U PoiiXe de Brevmdi
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MTP4 : Assurer I’inventaire et le suivi des éléments patrimoniaux. Développer des 
programmes de recherche on de suivis pour l'évaluation de la gestion.

PertinenceFotmolationRéalisationIntitaléCode
+Mise en place de piézomètres et d'échelles________

Suivi de l'évolution de la végétation et des habitats 
Suivi des effectif d'oiseaux____________________

+AM 04
++SU 01
+++su 02
++Mesures des niveaux d'eauSU 03
++Mesures de la qualité de l'eauSUM
+Suivi de l'évolution de certaines espècesSU 05
++Inventaire entomologiqueSU 06
+Suivi patrimonial des espèces botaniques______

Inventaire des mollusques____________________
Suivi par occurrence d'élémerfe zoologiques 
Elude sur Tutilisation de la baie par les limicoles

SU 07
++SU 08
+SU 10
+++SU 12

100%82%18%BILAN

MTC : Intégrer et valoriser la réserve au sein de son contexte socio-économique.

PertinenceFormulationRéalisationIntituléCode
+Tracé du GR E9 superposé au cheminement +AM 09
++Assurer l'accueil de délégationCO 02

Participer aux manifestations environnementales ++CO 03
+Réaliser des outils de promotion de la réserve 

Organiser une visite guidée pour les habitants
Visite guidée pour le Conseil municipal________
Assurer l'accueil et la formation de stagiaires 
Réaliser une enquête sur la perception du public

+CO 04
++CO 05
++CO 06
+++FO 01

+SU 11
100%100 %12,5 %BILAN

MTA : Développer et renforcer le rôle de la réserve en matière d'accueil et d'éducation à 
l'enviroimemenL

PertinenceFoimolationRéalisationIntitaléCode
++Création d'observatoires sur les diguesAM 01
+Création d'un sentier balisé +AM 03
+Mise en place de panneaux d'information +AM 06
+Aménagement d'une aire de stationnement

Conception de panneaux d'information_______
Conception d'un sentier balisé_______________
Assurer la formation du personnel de la réserve

++AM 07
++CO 01
++CO 07
+++FO 02

+Assurer les visites guidées_________________
Intervenir à la demande de groupes constitués 
Elaborer un programme annuel de visites

+AN 01
++AN 02
+++AN 03
+Signer urte convention d'animation avec le GONm 

Signer une convention d'animation avec le Fayard
Suivi de la fréquentation du public_____________
Mise en place d'une signaliMtion de la réserve

+AN 04
++AN 05
++SU 09
++TA 01

+·Suspension et déviation SPPLTA 02
+Négocier un droit de passage pour le sentier +TA 16
+Plan d'aménagement pour l'accueil____________

Négocier pour la mise en place des observatoires 
Négocier pour la mise en place du stationnement

+TA 17
++TA 19
++TA 20

95 %100%26 %BILAN
Evalualion du pUa de gestion 1997-2001 des poidets de la Pointe de Brévands
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MTG : Asserer l'administiation et l'enlrHien cornant de la réserve.

PertinenceFonnolationRéalisationIntituléCode
+++Suivi de l’inddence physique de la mise en eau

Evaluation de Tétât des digues
Coordonner les activités des différents partenaires
Assurer le secrétanal de la réserve
Réalisation du bilan annuel d’activité
Réalisation du plan de t^stion 2005-2009
Consultations pour rédaction du plan___________
Préparer les réunions du coinité de gestion______
Mise en place de containers à déchets plus 
importants
Assurer la collecte des containers 
Evaluation du plan de gestion 1997-2001 
Entretien des infrastructures 
RamassagPi· collecte des détritus sur la réserve 
Assurer l'entretien des vannes et des batardeaux 
Assurer l'entretien des fossés et des canaux

SU 13
+++SU 14
+++TA 04
+++TA 05
++TA 06 

TA 07
+++
+++TA 08 

TA 09 ++
++TA 11

++TA 12
+++TA 18

iZl ++GEOl
++GE 02
+++GE 03
++GE 04
++Entretien des mares prairiales 

Entretien de la roselièrc
GE 09
CEI!

+Renforcement de la digue prés du clapet (Carmel)
Déplacement de la clôture des digues___________
Renforcement de la digue interne du polder du
Carmel______________________________________
Réfection de la granRC du Rouf________________

+GE 14
++GE 15

+++CE 16

+++GE 17
95,3 X95,3%67%BILAN

MTR : Doter la réserve d'une réglementation conforme à ses objectifs patrimoniaux et veiller à son respect

PeitiiMOCeFonnolationRéalisation____________________Intitulé___________________
Mise en place de balises de limite________________
Mise en place d'une barrière
Relations avec le service départemental de garderie
Assennentation de garde du littoral______________
Surveillance de la réærvc 
informer sur la réglementation de la réserve 
RégkmerUation des accès D89 (digues du C.E.L.). 
Rédaction de P.V., de rapports, de comptes rendus

Code
++AM 05
++*AM 08
+++pool
+++PO 02
+++PO 03
+++POM
++/-TA 03
+++TA 10

100%100%75%BILAN

bnbiMiua <ki pUo «fa gesteun W7-2001 des pokicrt «te U PoiHe <le Brtvmds
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CON'CI-L'SION GENERALE A LTVALUATION DES ALTHES OBTECTIFS ET DES OPERATIONS

EVALUATION PAR GRANDS TYPES DΌPERAΉONS

AM = Aménagçmenl du site
GE = Gestion des habitats, des espèces et entretien du site
CO = Communication et information
FO = Formation et développement
PO * Surveillance, police, gardiennage
AN = Animation, accueil du public
SU “ Suivi scientifique et techruque
TA = Admirustration

100

Figure 32 : Taux de réalisation des opérations du plan de ge^on 1997-2001.

Les taux de réalisation les plus faibles sont essentiellement liés aux aménagements et aux suivis. Les premiers 
concernaient surtout les iiifrastructures destmées à l'accueil du pubbe, dans le cadre d'une réflexion liée â 
l'ouverture du site. Dans le contexte actuel de différents sur la gestion hydraulique, l'aménagement des sentiers 
a donc été relégué au second plan. En revanche, les suivis qui avaient été préconisés dans ce pranier plan de 
gestion, n'ont pas été conduits, et les résultats qu'ils étaient censés apportés ont fait défaut lors de l'évaluation. 
Ainsi, certaines opérations ont été difficiles à éveduer par défaut d'outil d'évaluation (suivi non réalisé).

Toutes les opérations ont été assigriées à un objectif.

Evaluation du plande yttion 1997-2001 dctpoklga de h Pointe tte Brevanda
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У) CONCLUSION ET PERSPECTIVES

Avec ил plus de 41 le taux de réalisation global di!S opérations du plan de gestion est tout à fait moyen 
(pour comparaison : 79 % sur la RNN du Domaine de Beauguillot). La faiblesse d(>s résultats acquis traduit bk>n 
le faible rôle qu'a joué le plan de gestion dans l'organisation de ta gestion sur le site de Brévands.
Ce premier plan avait sûrement sous-estimé l'importance de certains enjeux locaux relativement à la gestion 
hydraulique, 11 n'a également pas dû s*irvir de base d'échanges sur cet aspect/ lors des réunions du comité de 
gestion qui ont précédé sa redaction, et de celles qui ont accompagnées sa mise en œuvre.
Le nouveau plan de gestion devra donc insister sur l'iaipvrtdnce de ta communiijüon et intégrer les 
dispositions suivantes :

- La fcHination du personnel en ciuirge du site, dans ks différents domaines naturalistes et de suivis 
• L'information du personnel en charge du site, sur Ic?s dispositions du plan de gestion
- L'adaptation du statut du personnel en charge du site, pour réporidre aux nécessités liées à la police, û la 
surveillance et à l'accompagnement du public

f bvmiuaUvD du plan de gBUua IW7-20Ül des puklers de U Fviiüe de Hfcvandu


